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UNE PROPRIÉTÉ DE 

32e ÉDITION

À LIRE EN PAGE 3

La présidente de la Semaine minière 2024, Kim Valade, 

compte profiter de son titre pour mieux faire connaître l’implication 

des fournisseurs de service du domaine minier,  

qui contribuent à la réussite de plusieurs projets dans la région.
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SEMAINE MINIÈRE 2024

Une séance publique d’information sera organisée à 

 Rouyn-Noranda par le  Bureau d’audiences publiques sur 

l’environnement (BAPE) le mardi 21 mai au  Petit  Théâtre 

du  Vieux  Noranda concernant le projet  Horne 5.

Salle de rédaction

Les citoyens pourront poser leurs questions à l’initiateur 
du projet,  Ressources  Falco, en plus d’assister à une 
présentation de leur part.

La documentation est disponible sur le site du ministère 
de l’Environnement, de la  Lutte contre les changements 
climatiques, de la  Faune et des  Parcs (MELCCFP) ainsi qu’à 
la bibliothèque municipale de  Rouyn-Noranda.

Les citoyens et citoyennes, les groupes, les municipalités 
ou les organismes qui souhaitent que le  BAPE réalise un 
examen public sur les différents aspects du projet ont 
jusqu’au 10 juin pour envoyer une demande de consultation 
publique ou de médiation au  MELCCFP.

Projet  Horne 5 :   
Une séance 
publique 
d’information à 
 Rouyn-Noranda  
le 21 mai
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SEMAINE MINIÈRE 2024

Économie  La présidente du  Comité de coordination 
de la  Zone d’innovation minière de  Rouyn-Noranda, 
 Johanne  Jean, affirme que le projet demeure toujours 
pertinent et suit son chemin auprès des instances gou-
vernementales.

 Ian-Thomas  Bélanger | itbelanger@medialo.ca

Johanne  Jean se fait rassurante en ce qui concerne la 
possibilité d’obtenir la désignation de  Zone d’Innovation 
spécialisée pour le secteur minier à  Rouyn-Noranda. 
Dernièrement, le diffuseur national avait révélé que le 
ministre de l’Économie du  Québec,  Pierre  Fitzgibbons, 
ne voyait pas matière à créer une zone d’innovation pour 
ce secteur de l’économie alors qu’il était en commis-
sion parlementaire lors de l’étude des crédits de son 
ministère, le 16 avril 2024. Cette déclaration a créé une 
onde de choc pour plusieurs tenants du projet, par le 
fait qu’elle pourrait semer le doute quant à la réalisation 
de la  ZIM.  « C’est certain que ç’a eu un effet auprès 
des tenants du projet. Toutefois,  Pierre  Fitzgibbons ne 
peut pas décider à lui seul de l’avenir de la  ZIM. Nous 
amorçons notre dernier droit et nous sommes confiants 
alors que nous portons notre projet devant le comité qui 
sera chargé de l’étudier », a confié  Johanne  Jean. «  Les 
rencontres que nous tenons avec les représentants gou-
vernementaux depuis quelques mois ont ceci en com-
mun : tous reconnaissent le sérieux de notre démarche 
et la qualité de notre dossier. La mobilisation et l’en-
gagement des sociétés minières, des entrepreneurs, du 
milieu de l’éducation et de l’écosystème de l’innovation 
démontrent que la région est derrière le projet et cela 

fera une différence. Le projet est plus vivant que jamais 
et c’est de façon positive que nous entrevoyons la der-
nière étape vers la désignation officielle »,  a-t-elle ajouté, 
cette  fois-ci par voie de communiqué. Rappelons que le 
projet de  Zone d’Innovation  Minière à  Rouyn-Noranda a 
été déposé en 2021  et qu’il a pour but d’encourager 
et concrétiser la collaboration entre les universitaires, 
les entreprises minières et les fournisseurs de service 
du secteur minier, avec pour but ultime de placer le 
 Québec comme pôle minier international en matière de 
recherche et développement.

Une  volte-face inacceptable selon le  Parti libéral 

du  Québec

Par voie de communiqué, le  PLQ a commenté la  volte-face 
du ministre de l’Économie du  Québec,  Pierre  Fitzgibbons, 
dans le dossier de la  ZIM. « C’est désastreux pour la ré-
gion. Dans la situation économique difficile que l’on vit, 
avec tout l’historique minier de  Rouyn-Noranda, la posi-
tion du ministre  Fitzgibbon est incompréhensible. C’est 
une autre promesse brisée qui s’ajoute à une liste déjà 
longue », a par ailleurs affirmé le  porte-parole de l’oppo-
sition officielle en matière d’économie du  PLQ,  Frédéric 
 Beauchemin. «  Dans un contexte de recherche mondiale 
de minéraux stratégiques, une zone d’innovation pour l’-
Abitibi-Témiscamingue est incontournable pour profiter 
de tout le potentiel que  celle-ci a à offrir. Malheureu-
sement, le ministre refuse d’entendre l’industrie et les 
élus locaux et tourne ainsi le dos à toute la région », 
a pour sa part déclaré le  porte-parole de l’opposition 
officielle en matière de ressources naturelles,  Gregory 
 Kelley, également par voie de communiqué.

Zone d’Innovation Minière (ZIM): 
un projet toujours vivant

La présidente du Comité de coordination de la Zone 
d’innovation minière à Rouyn-Noranda, Johanne Jean.
(Photo Médialo - Ian-Thomas Bélanger
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32e ÉDITION

Abitibi Géophysique assure une présence importante sur le terrain avec son instrumentation avant l’arrivée des géologues. 
Gracieuseté

De plus en plus profond

Nadine  Veillette a vu la géophysique évoluer depuis les 
10 ou 15 dernières années. «  Avant, tout se faisait à partir 
de nos bureaux, indique la présidente d’Abitibi  Géophysique. 
Maintenant, avec la technologie  Cloud, on peut faire plus 
facilement de la modélisation 3D. Aussi, avec l’intelligence 
artificielle, on est en mesure de mieux identifier certains types 
de minéralisation. »

Cette évolution technologique est cependant venue avec de 
nouveaux défis. «  Au fil des ans, les dépôts faciles à trouver 
l’ont été, indique  Mme   Veilleux. Maintenant, les gisements 
sont de plus en plus profonds, il faut donc pousser nos 
investigations plus loin. Il nous faut plus de puissance, pour 
pouvoir lire plus profondément dans le sol. »

La course au lithium

Bien qu’elle n’ait pas eu à se renouveler complètement, 
 Abitibi  Géophysique s’est adaptée aux nouvelles découvertes 
minières. «  Dans le contexte abitibien, on ne découvre pas 
d’or, mais on est capables d’identifier de façon indirecte le 
type de minerai qui en contient, de dire  Nadine  Veillette. On 
a maintenant de plus en plus de campagnes de détection 
de lithium, surtout dans le secteur de la  Baie-James. Là non 
plus, on ne détecte pas directement le lithium, mais grâce 
aux mesures de variation du champ gravitationnel, on peut 
identifier certains types de pegmatite, qui renferment le 
lithium. Nos instruments peuvent mesurer avec une plus 
grande précision le contraste de densité entre la pegmatite et 
la roche encaissante. »

Contrairement aux idées reçues, les géophysiciens font 
une utilisation modérée des satellites. « C’est plus devenu 
un outil parmi d’autres, explique  Nadine  Veillette. Nous 
sommes encore beaucoup sur le terrain. Les satellites nous 
permettent un travail plus complémentaire, notamment pour 
le traitement d’affleurements rocheux. C’est un ensemble de 
données, incluant les données satellite, qui nous donnent 
une idée précise du type de roches que nous rencontrons. »

C’est grâce à ses employés 
qualifiés qu’Aciers JP peut 
offrir, depuis 30 ANS, des 

services de QUALITÉ.

ACIERS JP
LA REINE DU CUSTOM

(819) 947-8291 | La Reine, Abitibi-Ouest
ACIERJP.COM

 + Conception
 + Fabrication
 + Plate Works
 + Convoyeurs
 + Structures
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LINE-X Rouyn-Noranda

Rouyn-Noranda, Qc

125-B, Jacques Bibeau

819-797-5469

Revêtement Pulvérisé, Accessoires, Industriel
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NOUS VISONS PLUS HAUT

Air Creebec opère des vols réguliers, des vols nolisés et des services cargo. Avec une 
équipe de 400 passionnés, elle s’engage à fournir des services aériens de qualité aux gens 
d’affaires et au personnel des mines depuis plus de 20 ans.

UN MILIEU DE TRAVAIL PASSIONNANT

Air Creebec, une entreprise en pleine expansion offre un milieu de travail stimulant,  
favorisant le développement et l’épanouissement de ses employés.

Pour avoir plus de détails ou pour soumettre votre candidature,
nous vous invitons à consulter la section carrière de notre site web :

AIRCREEBEC.CA • 1 800 567-6567

>1258501
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La compagnie s’est recentrée sur le  Québec - 2023 a 

été une année difficile pour l’entreprise  Blue  Thunder 

 Mining : restructuration, tentative de reprise inversée, 

l’entreprise s’est finalement rabattue sur ses actifs au 

 Québec pour renaître et renouer avec une bonne santé 

financière. Il faut dire que le coup de pouce inattendu de 

la minière  Iamgold permet à l’entreprise de voir l’avenir 

avec une lorgnette un peu plus « bleue ».

Michel  Ducas | mducas@medialo.ca

Le  PDG de  Blue  Thunder,  Dorian  Nicol, était l’un des invités 
de  MI³  Communications, le 7 février dernier, à  Amos. «  Ma 
présence à  Amos avait deux objectifs, indique M. Nicol. 
D’une part, comme  PDG d’une compagnie publique, 
j’essaie d’informer le public et plus particulièrement 
nos investisseurs potentiels sur ce que nous faisons. 
D’autre part, nous sommes en quelque sorte une 
nouvelle compagnie. Nous avons une nouvelle structure 
d’actionnariat, et nous sommes recentrés sur le  Québec. 
Dans cette optique, je veux donc raconter l’histoire de 
notre renaissance au  Québec, et de notre partenariat 
avec  Iamgold.

Des pérégrinations périlleuses

Si 2023 a été difficile pour  Blue  Thunder, c’est parce que 
l’entreprise avait éparpillé ses activités, et avait du mal 
à financer ses projets. «  Nous avons tenté en 2023 une 
reprise inversée avec une compagnie nommée  Analog, 
indique M.  Nicol. À cause de cela, nos opérations ont 
été mises en arrêt pour plusieurs mois. La reprise est 
tombée à l’eau, ce qui nous a laissés avec peu de projets 
sur la table et peu d’argent pour réaliser ceux qui nous 
restaient. Nous avons alors tenté de nous réorienter vers 
les métaux critiques et stratégiques, comme le lithium, en 
croyant que nous pourrions trouver du financement dans 
ce créneau, sans succès. »

C’est vers la fin de 2023 qu’Iamgold est apparue dans 
le décor. «  Ils nous ont dit qu’ils seraient intéressés à 
travailler avec nous si on se recentrait sur les mines d’or, 
explique  Dorian  Nicol. Nous avions toujours notre projet 
 Muus, dans le secteur  Chapais-Chibougamau, et cela 
nous a permis de collaborer avec  Iamgold. »

Des regrets ?  Aucun !

Blue  Thunder a annoncé des perspectives intéressantes 
sur son projet  Muus, qui se trouve non loin des projets 
 Nelligan et  Monster  Lake, qui ont déjà donné des 
résultats significatifs par le passé. «  De plus, nous 
sommes contents de travailler au  Québec, qui est l’un des 
états les plus propices pour l’exploration et l’exploitation 
minière, estime  Dorian  Nicol. Le  Québec a amélioré sa 
position grâce à son programme d’actions accréditives, 

en plus d’avoir adopté des politiques environnementales 
qui, malgré tout, permettent l’exploration minérale, ce qui 
n’est pas le cas de toutes les provinces canadiennes. »

Avec la course au lithium qui fait rage actuellement, 
 Dorian  Nicol  a-t-il des regrets d’avoir tourné le dos 
aux minéraux stratégiques ? «  Aucun,  affirme-t-il sans 
ambages. En tant que  PDG de notre entreprise, il fallait 
que je fasse les meilleurs choix possibles pour nos 
actionnaires, sans me laisser influencer par la saveur 
du jour. Je suis persuadé que nous aurions pu faire des 
affaires en restant dans le lithium, mais en rétrospective, 
avec le partenariat d’Iamgold et nos projets dans le 
secteur de  Chibougamau-Chapais, non, je n’ai aucun 
regret. Quant au lithium, il sera toujours possible d’y 
revenir un jour, si l’occasion se présente. »

Blue Thunder : l’orage avant la renaissance

Le PDG de Blue Thunder Mining, Dorian Nicol, était de passage à Amos le 7 février dernier, pour présenter les derniers résultats 
de forage du projet Muus. Photo Archives
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joins
l’équipe! 

CASA BERARDI

UNE MINE,
DEUX TYPES

D’EXPLOITATIONS
PLUSIEURS

DÉFIS !

Pour plus de détails 

HECLA-QUEBEC.COM SECTION CARRIÈRES 
HECLA-QUEBEC.CHECLA.COM
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